10 mots à taire

-pièce de théâtre-

Création – Anagramme

Elle est là, pétrie de peurs, et qui attend un passage vers la liberté. Elle pourrait être la petite sœur d’Antigone ou de tant d’autres femmes qui, de par le monde, résistent et s’opposent à toute forme de dictature.

Avec pour seules armes les mots de la poésie, elle a tenté de combattre l’obscurantisme qui fait force de loi dans son pays. Aujourd’hui elle fuit pour transmettre ce que sa mémoire a pu sauver des textes interdits.

Elle attend un homme qui doit la conduire vers un pays libre. Mais qui est-il vraiment ?

De cette rencontre, forte, parfois violente, l’un et l’autre verront sourdre, du plus profond de leur être, une possible vérité.

Le contexte : l’histoire se déroule dans un pays qui se veut imaginaire, (ou plus exactement que l’on souhaite ne jamais connaître) où le pouvoir a basculé dans un régime totalitaire. En une nuit des « barbares au visage grimé » après avoir envahi un théâtre, ont décrété que dix mots seraient désormais interdits. Plus tard d’autres suivront et avec eux des livres pour lesquels leurs auteurs seront pourchassés.   

Le résumé : Albina, une jeune fille d’environ 25 ans, a le profond désir de redonner sens au courage de son père qui a choisi de s’immoler au milieu de ses livres plutôt que se ranger du côté du pouvoir. Ne restera de la bibliothèque de cet homme qu’un seul livre sauvé des flammes par sa fille. Recherchée pour « actes de résistance », elle va  devoir fuir à travers le pays qu’elle parcourra en disant des vers ou en chantant afin de rendre espoir à ses pairs. Et aussi dit-elle : parce «qu’entre agir ou mourir», le choix s’impose de lui-même. Plus tard, alors qu’elle aura été arrêtée, elle apprendra des vers à ses compagnes de cellule, leur insufflant l’espoir nécessaire pour ne pas abandonner la lutte.

La pièce commence alors qu’Albina a rendez-vous dans une sorte de refuge avec un passeur qui doit la conduire à travers la montagne pour atteindre la frontière, synonyme de liberté.

Un homme arrive, Piotr, qui connaît le mot de passe. Elle et lui vont devoir attendre l’aurore pour partir. Au fil des heures passées dans ce huit-clos, ils vont se dévoiler à travers le récit de leur lutte et dans l’entrelacs de leur confrontation laisseront sourdre leur peur et leur questionnement. Certes, ils semblent défendre la même cause mais jusqu’à quel point ? Qui est dans le mensonge, qui est dans la vérité ? 

Texte : Viviane Veneault

Mise en scène : Jacqueline Estragon

Comédiens : Albina/Anouch Durand et Piotr/distribution en cours

Création lumière : Karim Houari

Au théâtre Prémol du 23 au 26 mars à 20h30

Tarif : 8 et 10 euros

Réservations et renseignements au théâtre Prémol 

Tel : 04-76-84-93-34 / theatrepremol@wanadoo.fr

Séances scolaires au théâtre Prémol les 23 et 24 mars à 14h30

Tarif : 6 euros

Réservations et renseignements à Anagramme

Tel : 04-76-51-76-07 / anagram@club-internet.fr
Intérêts pédagogiques

Autour de la pièce « 10 mots à taire » plusieurs  thèmes peuvent être abordés avec les élèves et traités selon leur niveau, ainsi :

La résistance  

- Que signifie résister et en quoi pouvons-nous faire acte de résistance dans  notre société actuelle. (Rôle des medias et la publicité, asservissement à des modes…)

- Textes et figures emblématiques de la résistance (ex : Antigone de Anouilh)

La peur, l’espoir et la liberté

· Le rôle de la peur : une invitation à agir.

· Que signifie vraiment être privé de liberté ? (exp : Avoir vingt ans à Kaboul, récit de Florence Aubenas sur sa détention …)

· L’importance de l’espoir qui donne sens à l’humanité et participe à construire notre monde de demain (Comment agir pour notre avenir ? Quel espoir pour les jeunes ?)

Le choix
· Quel choix en cas de situations extrêmes ? (étude du discours de Créon dans Antigone)

Les grands poètes  

· Léopold Sédar Senghor (dont on fête le centenaire de la naissance) et la francophonie.

· Le rôle des poètes, écrivains ou intellectuels en général dans une société opprimée, analysé au travers de leur œuvre ou de leur vie (exp : Pablo Neruda, Yannis Ritsos, Frederico Garcia Lorca…). Des films peuvent également servir d’appui à un débat (Fahrenheit 451)

Une bibliographie peut être adressée à la demande des enseignants ou éducateurs.

